
 

 
 

Évêché, le  20 janvier 2010 

 

 

QUEL FEU NOUS FAIT VIVRE ? 

(Ressourcement du Carême) 

 

 

Mes chères collaboratrices, mes chers collaborateurs, 

 

 Vous connaissez cet adage : «Lorsqu’un grand arbre tombe, il fait beaucoup de 

bruit. Cela nous empêche d’entendre la forêt qui germe». Les grands arbres, ce sont les 

institutions d’antan fortes en nombre et en influence. C’est aussi notre vaste réseau 

paroissial. Tels étaient les signes visibles d’une Église qui pouvait ressembler à une 

forteresse dans le paysage québécois. Mais telle n’est plus la situation. C’est un peu 

comme le grand arbre qui tombe.  Mais il existe aussi une forêt qui est en train de germer! 

«Voici que je fais toutes choses nouvelles» (Ap 21,5), nous dit le Seigneur. L’Esprit du 

Ressuscité est à l’œuvre de façon plus discrète mais réelle. En voyons-nous les signes ? 

 

UNE ESPÉRANCE AU QUOTIDIEN 

 

 Récemment une dame très impliquée dans sa communauté m’écrivait pour me 

partager ses sources d’espérance. Je me permets de vous livrer quelques bribes de son 

témoignage.  

 

«Vous savez, je suis très heureuse de collaborer dans notre Unité. Plus j’ai 

la chance d’accomplir et participer, plus je suis en mesure de ressentir 

l’action de l’Esprit Saint chez-nous. Il y a beaucoup d’amour entre nous, 

beaucoup de partage et c’est ensemble que nous partageons les peines et 

goûtons les fruits. Comme dans toute récolte, ces fruits viennent d’un 

ensemble de facteurs : notre prière, notre entraide, nos remises en question, 

nos analyses et nos efforts communs.  

 

On m’a demandé de relancer l’aide aux familles démunies par les paniers 

de Noël. Une nouvelle équipe a été formée. Cinq personnes, des personnes 

qui n’étaient pas impliquées depuis longtemps, ont admirablement bien 

travaillé pour la réussite de l’activité. Cela a permis de mettre en pratique 

l’invitation de Jésus à nous rendre présents aux démunis de toutes sortes, 

aussi de mettre un visage à cette souffrance que nous avons présente dans 

nos milieux… C’est une occasion de plus de laisser voir le visage de notre 

Dieu.» 

 



 

 Ce sont là  deux extraits d’un témoignage qui m’interpelle. Oui, elle m’interpelle 

cette femme simple, par la profondeur de son regard. Elle est capable de discerner les 

traces de l’Esprit dans le quotidien de son engagement.  

 

 

UN RESSOURCEMENT QUI ARRIVE À POINT 

 

 Notre prochain ressourcement du Carême nous permettra, nous aussi, d’aiguiser 

notre regard en nous apprenant «l’espérance à la manière de Jésus, une espérance qui est 

assurance que le dernier mot n’est pas à la souffrance et à la mort, mais à la victoire 

définitive sur le mal et sur la mort. Notre espérance sera victoire de la vie avec Jésus, 

victoire préparée par une entrée dans la souffrance et dans la mort de Jésus». 

 

 Cette dernière citation est de Sœur Lorraine Caza, la personne-ressource de notre 

prochain ressourcement du Carême, qui aura lieu le mercredi 24 février à la Maison 

Reine-des-Cœurs, de 9 heures à 16 heures. Sœur Lorraine est membre de la 

Congrégation de Notre-Dame. Elle a été doyenne de la faculté de théologie du Collège 

Dominicain (Ottawa). Elle a assuré le service d’animatrice générale de sa communauté. 

Présentement, elle est animatrice spirituelle à la Maison de Prière Notre-Dame à 

Longueuil. Elle donne des sessions, des cours et des retraites ici et à l’étranger. Notre 

démarche s’articulera autour des pôles suivants : 

 

1. D’une espérance qui sait donner le temps aux fleurs et cultive une attitude de 

confiance. 

2. D’une espérance assurée que le mal n’aura pas le dernier mot et qui cherche 

donc obstinément les pousses de vie nouvelle où s’expriment l’échec, la limite, 

la souffrance et la mort. 

3. D’une espérance qui sait reconnaître les témoins de l’espérance et s’en inspirer. 

 

La table est dressée. Le menu s’avère d’une grande qualité. Vous êtes cordialement 

invités à ce délicieux banquet que nous offre l’Esprit de vie et d’espérance. 

 

Dans l’espoir de partager avec vous un si beau moment de grâce, je vous assure de 

mon amitié «dans la tendresse de Jésus Christ ». 

 

  

 
 

† Raymond St-Gelais 
                        évêque de Nicolet  

 


